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IL Y A plus d’un siècle, frère Charles Russell et ses colla-
borateurs ont commencé à se réunir régulièrement pour
étudier la Bible. Ils voulaient comprendre ce qu’elle en-
seigne vraiment sur Jéhovah, sur Jésus Christ, sur la con-
dition des morts et sur la rançon. Leur méthode d’étude
était simple. Quelqu’un posait une question sur un su-
jet, puis le groupe examinait chaque texte biblique qui s’y
rapportait. Pour finir, ils mettaient par écrit leurs con-
clusions. Grâce à la bénédiction de Jéhovah, ces chré-
tiens sincères ont découvert de nombreuses vérités bibli-
ques fondamentales qui, aujourd’hui encore, nous sont très
précieuses.

2 Comme ces étudiants de la Bible s’en sont rendu
compte, il est parfois relativement simple de comprendre
un point de doctrine, mais il est beaucoup plus compliqué
de discerner avec exactitude la signification d’une prophé-
tie. Pourquoi cela ? Parce que c’est souvent quand une pro-
phétie est en cours d’accomplissement ou déjà accomplie
qu’on la comprend le mieux. Mais il y a une autre raison en-
core. Pour bien comprendre une prophétie, il faut généra-
lement examiner son contexte. Si on se concentre sur un
seul aspect de la prophétie et qu’on ne tient pas compte du
reste, on peut tirer de fausses conclusions. Avec le recul, il
semble que c’est ce qui s’est passé pour une prophétie du li-
vre de Joël. Réexaminons cette prophétie et voyons pour-
quoi la compréhension que nous en avions jusqu’ici doit
être rectifiée.

1. Quelle méthode d’étude frère Russell et ses collaborateurs sui-
vaient-ils, et pourquoi était-elle efficace ?
2. Qu’est-ce qui pourrait parfois nous amener à tirer de fausses con-
clusions quand nous essayons de comprendre une prophétie biblique ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 14

Une attaque
venant du nord...

« Une nation a envahi mon pays » (JO
¨
EL 1:6).

CANTIQUE 95
La lumière s’intensifie

APERÇU

Pendant de nombreuses
années, nous avons cru
que la prophétie de Joël
chapitres 1 et 2 annonçait
l’activité de prédication
qui s’effectuerait à notre
époque. Cependant,
il semble nécessaire
de revoir notre compré-
hension de cette prophétie
pour quatre bonnes
raisons. Lesquelles ?
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3 (Lire Joël 2:7-9.) Joël a prédit que
des criquets envahiraient et dévasteraient
le pays d’Israël. Ces insectes auraient
des dents et des mâchoires comme cel-
les des lions, et ils dévoreraient tout
sur leur passage ! (Joël 1:4, 6). Pendant
longtemps, nous avons dit que cet es-
saim de criquets que rien ne peut arrê-
ter représentait les serviteurs de Jéhovah,
et que cette prophétie de Joël symboli-
sait la façon dont ils effectuaient leur acti-
vité de prédication�. Nous expliquions que
leur activité avait des effets dévastateurs
sur le « pays », c’est-à-dire sur les gens
se trouvant sous la domination des chefs
religieux.

4 Cette explication peut sembler cor-
recte si on ne considère que Joël 2:7-
9. Toutefois, quand on examine la pro-
phétie dans son contexte, on s’aperçoit
qu’elle doit être comprise d’une autre fa-
çon. Voyons quatre raisons à cela.

QUATRE RAISONS
5 Premièrement, Jéhovah promet en

Joël 2:20 : « J’éloignerai de vous celui qui
est du nord », autrement dit les criquets. Si
les criquets représentaient les Témoins de
Jéhovah dans leur rôle de prédicateurs,
pourquoi Jéhovah promettrait-il de les
chasser ? (

´
Ezéch. 33:7-9 ; Mat. 28:19, 20).

De toute évidence, Jéhovah ne chasse pas
ses serviteurs fidèles qui obéissent à l’or-
dre de Jésus de prêcher et de faire des dis-
ciples, mais quelque chose ou quelqu’un
qui veut du mal à son peuple.

� Par exemple, voir l’article « La création manifeste la sa-
gesse de Jéhovah » dans notre numéro du 15 avril 2009,
§ 14-16.

3-4. Jusqu’ici, comment comprenions-nous la
prophétie de Joël 2:7-9 ?
5-6. Quelle question découle de l’examen de a)
Joël 2:20 ? b) Joël 2:25 ?

6 Deuxièmement, Jéhovah dit en Joël
2:25 : « Je vous dédommagerai de ce
qu’ont mangé pendant des années le cri-
quet ailé, le criquet sans ailes, le cri-
quet vorace et le criquet dévorant, oui,
la grande armée que j’ai envoyée contre
vous. » Remarque que Jéhovah promet de
‘dédommager’ les habitants du pays des
dégâts causés par les criquets. Si les cri-
quets représentaient les évangélisateurs
du Royaume, cela voudrait dire que le
message qu’ils proclament cause des dé-
gâts. Mais c’est tout le contraire : ce mes-
sage sauve des vies en amenant des mé-
chants à se repentir (

´
Ezéch. 33:8, 19). La

prédication des Témoins est donc une bé-
nédiction pour eux !

7 (Lire Joël 2:28, 29.) La troisième rai-
son est liée à l’ordre des évènements men-
tionnés dans la prophétie. Remarque que
Jéhovah dit : « Après cela [c’est-à-dire
après que les criquets auront accompli
leur mission] je répandrai mon esprit. »
Si les criquets étaient les prédicateurs du
Royaume, pourquoi Jéhovah répandrait-il
son esprit sur eux après qu’ils auraient
fini de prêcher ? En réalité, sans l’aide de
son esprit puissant, les serviteurs de Dieu
n’auraient jamais pu prêcher pendant tant
d’années et faire face à l’opposition qu’ils
ont subie, y compris l’interdiction de leurs
activités.

8 (LireRévélation 9:1-11.) Intéressons-
nous maintenant à la quatrième raison. Si,
avant, nous établissions un lien entre l’in-
vasion de criquets mentionnée par Joël et
notre prédication, c’est en raison d’une
prophétie similaire contenue dans le livre

7. Qu’est-ce que l’expression « après cela », con-
tenue en Joël 2:28, 29, nous aide à comprendre ?
8. Qui les criquets mentionnés en Révélation 9:1-11
représentent-ils ? (voir illustration de couverture).
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de la Révélation. Cette prophétie parle
d’un essaim de criquets qui ont des vi-
sages humains et « comme des couron-
nes en or » sur la tête (Rév. 9:7). Ils ont
reçu le pouvoir de tourmenter les ‘hu-
mains qui n’ont pas le sceau de Dieu sur
leurs fronts’ (c’est-à-dire les ennemis de
Dieu) pendant cinq mois, la durée de vie
moyenne d’un criquet (Rév. 9:4, 5). Cela
semble bien décrire les serviteurs oints de
Jéhovah. Ils proclament courageusement
les jugements de Dieu, ce qui met très mal
à l’aise tous ceux qui sont du côté de ce
monde méchant.

9 C’est vrai, il y a des points communs

9. Quelles différences importantes y a-t-il entre les
criquets que Joël a vus et ceux dont Jean a parlé ?

entre la prophétie de Révélation et celle de
Joël. Mais il y a aussi des différences im-
portantes. Par exemple : Dans la prophé-
tie de Joël, les criquets dévastent la vé-
gétation (Joël 1:4, 6, 7). Dans la vision
de Jean, on dit aux criquets « de ne pas
faire de mal à la végétation de la terre »
(Rév. 9:4). Les criquets que Joël a vus
viennent du nord (Joël 2:20). Ceux que
Jean a vus sortent d’un abı̂me (Rév. 9:2,
3). Les criquets que Joël a mentionnés
sont chassés. Ceux de la Révélation sont
autorisés à terminer leur mission ; rien
n’indique qu’ils ont la désapprobation de
Jéhovah. (Voir l’encadré « Deux prophé-
ties similaires, deux essaims de criquets
différents ».)

4 LA TOUR DE GARDE

Joël 1:4 ; 2:7-9, 20
˙ Ils viennent du nord.

˙ Ils ravagent la végétation.

˙ Ils sont chassés.

˙ Ils représentent l’armée babylonienne
qui a envahi Jérusalem en 607 avant
notre ère.

Révélation 9:1-11
˙ Ils sortent d’un abı̂me.

˙ Ils ne font pas de mal à la végétation.

˙ Ils terminent leur mission.

˙ Ils représentent les serviteurs
oints de Jéhovah qui proclament
courageusement ses jugements.

Deux prophéties
similaires,

deux essaims
de criquets
différents
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10 Ces différences nous amènent à con-
clure qu’il n’y a pas de lien entre les deux
prophéties. Cela signifie-t-il que les cri-
quets mentionnés par Joël ne sont pas les
mêmes que ceux dont parle le livre de la
Révélation ? Oui. Dans la Bible, il n’est pas
rare qu’un même symbole représente dif-
férentes choses en fonction du contexte.
Par exemple, en Révélation 5:5, Jésus est
appelé « le Lion de la tribu de Juda »,
et en 1 Pierre 5:8, le Diable est présenté
comme un « lion rugissant ».

´
Evidemment,

compte tenu des quatre points que nous
venons d’examiner, une question se pose à
présent : quelle est la signification de la
prophétie de Joël ?

LA SIGNIFICATION DE LA PROPH
´
ETIE

11 Quand on examine la prophétie de
Joël plus attentivement et dans son con-
texte, on comprend que le prophète prédi-
sait en fait une attaque militaire (Joël 1:6 ;
2:1, 8, 11). Jéhovah annonçait qu’il utilise-
rait sa « grande armée » (les soldats baby-
loniens) pour punir les Israélites désobéis-
sants (Joël 2:25). Cette armée est appelée
à juste titre « celui qui est du nord » parce
que les Babyloniens arriveraient du nord
pour envahir Israël (Joël 2:20). Elle est
comparée à un essaim de criquets bien or-
ganisés. Joël dit à leur sujet : « Chaque
[soldat] suit son chemin. [...] Ils se ruent
dans la ville, ils courent sur la muraille.
Ils grimpent sur les maisons, ils entrent
comme un voleur par les fenêtres » (Joël
2:8, 9). Imagine la scène : Les soldats sont
partout. Il n’y a pas d’endroit où se cacher.

10. Donne un exemple montrant que, dans la
Bible, un symbole peut représenter différentes
choses.
11. Quels indices contenus en Joël 1:6 et 2:1, 8, 11
nous permettent de savoir qui les criquets repré-
sentent ?

Personne ne peut échapper à l’épée des
Babyloniens !

12 Tels des criquets, les Babyloniens (ou
Chaldéens) ont envahi la ville de Jéru-
salem en 607 avant notre ère. La Bible
rapporte : « Le roi des Chaldéens [...]
tua leurs jeunes gens par l’épée [...]. Il
n’eut pitié ni du jeune homme, ni de la
jeune fille, ni du vieillard, ni de l’inva-
lide. Dieu livra tout en sa main. Il in-
cendia le temple du vrai Dieu, démolit
la muraille de Jérusalem, incendia toutes
ses tours fortifiées et détruisit tout ce qui
avait de la valeur » (2 Chron. 36:17, 19).
Après l’attaque des Babyloniens, le pays
d’Israël n’était plus qu’un « endroit désert,
sans homme ni animal sauvage » ; il avait
été « livré au pouvoir des Chaldéens »
(Jér. 32:43).

13 Environ 200 ans après que Joël a
énoncé sa prophétie, Jéhovah a utilisé Jé-
rémie pour prédire autre chose concer-
nant cette attaque. Il a révélé que les en-
vahisseurs chercheraient minutieusement
les Israélites qui avaient pratiqué des cho-
ses mauvaises et qu’ils les captureraient.
« Je vais convoquer de nombreux pê-
cheurs qui les pêcheront, déclare Jého-
vah. Ensuite, je convoquerai de nombreux
chasseurs qui les traqueront sur toutes les
montagnes, sur toutes les collines et dans
les fentes des rochers. [...] Je leur paierai
le prix complet que méritent leur faute
et leur péché. » Ni les océans ni les fo-
rêts ne pourraient fournir aux Israélites
non repentants un endroit où se cacher
pour échapper aux envahisseurs babylo-
niens (Jér. 16:16, 18).

12. Comment la prophétie de Joël sur les criquets
s’est-elle réalisée ?
13. Que signifient les paroles de Jérémie
16:16, 18 ?



6 LA TOUR DE GARDE

UNE PROPH
´
ETIE QUI ANNONCE

DE BONNES NOUVELLES
14 La prophétie de Joël contient aussi de

bonnes nouvelles. En effet, le pays produi-
rait de nouveau de belles récoltes (Joël
2:23-26). Et plus tard, de la nourriture spi-
rituelle serait fournie en abondance. Jé-
hovah a promis : « Je répandrai mon esprit
sur toutes sortes d’humains. Alors vos fils
et vos filles prophétiseront [...]. Et même
sur mes esclaves, hommes et femmes, je
répandrai mon esprit » (Joël 2:28, 29).
Cela n’a pas eu lieu quand les Israélites
sont rentrés de leur exil à Babylone, mais
des siècles plus tard, à la Pentecôte 33 de
notre ère. Comment le savons-nous ?

15 Sous l’inspiration de Dieu, l’apôtre
Pierre a appliqué Joël 2:28, 29 à un évène-
ment extraordinaire qui s’est passé le jour
de la Pentecôte. Vers neuf heures du ma-
tin, Dieu a répandu une partie de son es-
prit sur un groupe de disciples du Christ,
qui se sont alors mis à parler des « choses
magnifiques de Dieu » en différentes lan-
gues (Actes 2:11). Toujours sous l’inspira-
tion de Dieu, Pierre a utilisé une formula-
tion légèrement différente quand il a cité
la prophétie de Joël. As-tu remarqué cette
différence ? (lireActes 2:16, 17). Il a rem-
placé l’expression de la prophétie « après
cela » par l’expression « dans les derniers
jours », c’est-à-dire, dans ce contexte, les
derniers jours avant la destruction de Jé-
rusalem et de son temple. Cela indique
que la prophétie de Joël annonçant que
Dieu répandrait son esprit sur « toutes sor-
tes d’humains » s’est accomplie longtemps
après avoir été énoncée.

14. Quand Joël 2:28, 29 s’est-il réalisé ?
15. D’après Actes 2:16, 17, quelle formulation dif-
férente Pierre a-t-il utilisée quand il a cité la pro-
phétie de Joël, et qu’est-ce que cela indiquait ?

Le jour de la Pentecôte 33 de notre ère, environ
3000 hommes et femmes ont été baptisés
et sont ainsi devenus disciples de Jésus Christ.
Ils se sont tout de suite mis à faire connaı̂tre
autour d’eux la vérité à son sujet. Jéhovah a-t-il
béni leur zèle ? Absolument ! « Des milliers
et des milliers » de gens sont devenus chré-
tiens (Actes 2:41 ; 21:20).

Combien de milliers exactement ? La Bible
ne le dit pas, mais même à la fin du 1er siècle,
leur nombre devait être largement inférieur
à 144000.

`
A cette époque, Jéhovah a com-

mencé à choisir des hommes et des femmes
pour en faire des héritiers du royaume céleste,
mais la majorité des oints ont été choisis à
notre époque. Quoi qu’il en soit, l’accroisse-
ment remarquable qui a eu lieu au 1er siècle
est la preuve que Jéhovah a répandu son esprit
sur ces premiers disciples (Actes 2:16-18).

Qu’en est-il de notre époque ? Avons-nous
des preuves que Jéhovah répand son esprit sur
ses serviteurs ? Tout à fait ! Réfléchis à ceci :
D’après les rapports dont nous disposons,
en 1919 il y avait moins de 6000 proclamateurs
de la bonne nouvelle dans le monde. Mais
Jéhovah a béni la prédication, et depuis 1983,
largement plus de 144000 personnes se font
baptiser Témoins de Jéhovah chaque année !
C’est bien la preuve que, comme il l’a promis,
Jéhovah ‘répand son esprit’ sur ses serviteurs !
(Joël 2:28, 29).

« Je répandrai
mon esprit »



16 C’est après que Dieu a répandu son es-
prit de façon si marquante au 1er siècle
que la prédication a connu une expansion
extraordinaire.

`
A l’époque où l’apôtre Paul

a écrit sa lettre aux Colossiens, vers 61 de
notre ère, il a pu dire que la bonne nouvelle
avait été prêchée « dans toute la création
sous le ciel » (Col. 1:23). Autrement dit,
elle avait été prêchée dans toutes les par-
ties du monde où les disciples pouvaient se
rendre. Grâce au puissant esprit saint de
Jéhovah, la prédication a pris beaucoup
plus d’ampleur encore de nos jours : elle a
atteint les « extrémités de la terre » (Actes
13:47 ; voir l’encadré « Je répandrai mon
esprit »).

QU’EST-CE QUI A CHANG
´
E ?

17 Qu’est-ce qui a changé ? Nous avons
maintenant une compréhension plus
exacte de la prophétie contenue en Joël
2:7-9. En résumé, ces versets parlent, non
pas de notre prédication zélée, mais de

16. Quel effet l’esprit de Dieu a-t-il eu sur la prédi-
cation au 1er siècle, et quel effet a-t-il sur cette ac-
tivité aujourd’hui ?
17. Qu’est-ce qui a changé dans notre compré-
hension de la prophétie de Joël sur les criquets ?

l’invasion de Jérusalem par l’armée baby-
lonienne, qui a eu lieu en 607 avant notre
ère.

18 Qu’est-ce qui n’a pas changé ? Les
serviteurs de Jéhovah continuent d’an-
noncer partout la bonne nouvelle du
Royaume, en utilisant tous les moyens
possibles (Mat. 24:14). Aucune restriction
gouvernementale ne peut nous empêcher
d’obéir à l’ordre de prêcher. Et grâce à
la bénédiction de Jéhovah, nous procla-
mons la bonne nouvelle avec courage et
nous sommes plus actifs que jamais ! Nous
continuons humblement de demander à
Jéhovah de nous guider pour compren-
dre les prophéties bibliques. Nous sommes
en effet certains qu’au moment voulu, ‘ il
nous guidera dans toute la vérité’ ! (Jean
16:13).

18. Qu’est-ce qui n’a pas changé concernant les
serviteurs de Jéhovah ?

��������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

DESCRIPTION DE L’ILLUSTRATION Page 4 : La
prophétie de Joël prédisait une attaque militaire.
Le récit de la Révélation annonçait notre prédica-
tion zélée.

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

˛ Pourquoi devons-nous
parfois revoir notre
compréhension de certaines
prophéties bibliques ?

˛ Qu’annonçait la prophétie
de Joël 2:7-9 ?

˛ D’après toi, pourquoi
notre foi peut-elle
être renforcée par des
changements dans notre
compréhension de certains
passages bibliques ?

CANTIQUE 97
La Parole de Dieu, essentielle à ta vie



JÉSUS vient de traverser des champs. Ce sont sans doute des
champs d’orge (Jean 4:3-6). Les jeunes pousses sont encore
vertes, car la moisson aura lieu dans environ quatre mois. Jé-
sus prononce alors des paroles qui peuvent sembler surprenan-
tes : « Levez les yeux et regardez les champs : ils sont blancs
pour la moisson » (lire Jean 4:35, 36). Que veut-il dire ?

2 Il parle manifestement d’une moisson symbolique, d’une
moisson de personnes. Considérons ce qui vient de se pro-
duire. Les Juifs n’ont généralement pas de relations avec les
Samaritains, mais Jésus, lui, a prêché à une femme samari-
taine. Et elle l’a écouté ! Elle amême parlé de lui aux habitants
de sa ville. En fait, au moment où Jésus dit que les champs
sont « blancs pour la moisson », une foule de Samaritains se
dirigent dans sa direction pour qu’il les enseigne (Jean 4:9,
39-42). Au sujet de ce récit, un bibliste a écrit : « Le vif inté-
rêt des gens [...] montrait qu’ils étaient comme des céréales
prêtes à être moissonnées�. »

3 Quelle est ton attitude envers les gens à qui tu prêches ?
Les considères-tu comme des céréales prêtes à être moisson-
nées ? Si c’est le cas, voici ce qui se produira : Premièrement,
tu prêcheras avec un sentiment d’urgence. La moisson ne
peut se faire que pendant une période limitée ; il n’y a pas de
temps à perdre. Deuxièmement, tu seras heureux de voir
des gens réagir favorablement à la bonne nouvelle. La Bible
dit : « On se réjouit à l’époque de la moisson » (Is. 9:3).

� Merrill Tenney, The Expositor’s Bible Commentary, Zondervan Publishing,
1981.

1-2. Que voulait sans doute dire Jésus quand il a prononcé les paroles
que l’on trouve en Jean 4:35, 36 ?
3. Si tu portes sur les gens le même regard que Jésus, quels effets po-
sitifs cela aura-t-il sur ta prédication ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 15

Comment vois-tu
les champs ?

« Levez les yeux et regardez les champs :
ils sont blancs pour la moisson » (JEAN 4:35).

CANTIQUE 64
Joyeux dans la moisson

APERÇU

Quelle influence le regard
que nous portons sur
notre territoire a-t-il sur
notre façon de prêcher et
d’enseigner ? Cet article
parle de l’attitude que
Jésus et l’apôtre Paul
avaient envers ceux à qui
ils prêchaient. Il explique
aussi que nous pouvons
les imiter en tenant
compte des croyances
et des centres d’intérêt
des gens de notre terri-
toire, et en nous rappe-
lant qu’ils peuvent devenir
disciples de Jésus.
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Troisièmement, comme tu verras chaque
personne comme un futur disciple, tu
t’adapteras à elle en tenant compte de ce
qui l’intéresse.

4 Contrairement peut-être à ses disciples,
Jésus ne se disait pas que les Samaritains
n’accepteraient jamais la bonne nouvelle.
Il voyait plutôt en eux de futurs disciples.
Nous devons nous aussi nous rappeler que
les personnes de notre territoire peuvent
devenir disciples de Jésus. L’apôtre Paul
nous a laissé un excellent exemple dans ce
domaine. Dans cet article, nous examine-
rons 1) comment il s’y est pris pour décou-
vrir quelles étaient les croyances de ceux à
qui il prêchait, 2) comment il a réussi à sa-
voir ce qui les intéressait et 3) ce qui l’a aidé
à les voir comme de futurs disciples.

QUELLES SONT LEURS CROYANCES ?
5 Paul prêchait souvent dans les syna-

gogues. Dans celle de Thessalonique, par
exemple, « pendant trois sabbats il raisonna
avec [les Juifs] à partir des Écritures » (Ac-
tes 17:1, 2). Il devait se sentir à l’aise dans
une synagogue, car il avait été élevé dans le
judaı̈sme (Actes 26:4, 5). Comme il compre-

4. Qu’examinerons-nous dans cet article ?
5. Pourquoi Paul comprenait-il parfaitement les
personnes qui allaient à la synagogue ?

nait parfaitement les Juifs, il était en me-
sure de leur prêcher avec assurance (Phil.
3:4, 5).

6 Après avoir été forcé par ceux qui le per-
sécutaient à fuir Thessalonique puis Bérée,
Paul est arrivé à Athènes. Là encore, il s’est
mis à « raisonner dans la synagogue avec les
Juifs et les autres gens qui adoraient Dieu »
(Actes 17:17). Sur la place du marché, par
contre, il a eu affaire à un public différent. Il
y a prêché à des personnes qui n’étaient pas
juives, dont des philosophes. Ces gens con-
sidéraient son message comme un « nouvel
enseignement ». Ils lui ont dit : « Tu parles
de choses qui sonnent de façon étrange à
nos oreilles » (Actes 17:18-20).

7 (Lire Actes 17:22, 23.) Paul n’a pas pré-
senté son message à ces non-Juifs de la
même façon qu’aux Juifs à qui il prêchait
dans les synagogues. Il s’est sans doute de-
mandé : « À quoi les Athéniens croient-ils ? »
Il a remarqué quelles étaient leurs coutumes
religieuses en prêtant attention à ce qu’il y
avait autour de lui. Puis il a essayé de trou-
ver un point commun entre leur culte et
la vérité des Écritures. Un bibliste fait ce

6. En quoi le public auquel Paul a eu affaire sur
la place du marché d’Athènes était-il différent de
celui des synagogues ?
7. D’après Actes 17:22, 23, comment Paul s’est-il
adapté à ses interlocuteurs ?

Si, pour nous,
les champs sont
« blancs pour la
moisson », quel effet
cela aura-t-il sur
notre prédication ?
(voir paragraphe 3).



commentaire : « C’est un chrétien d’origine
juive, et il comprend que les Grecs sont des
paı̈ens qui n’adorent pas le “vrai” Dieu des
juifs et des chrétiens. Mais il essaie de mon-
trer aux Athéniens que le Dieu qu’il leur prê-
che ne leur est en réalité pas inconnu�. » Paul
était disposé à s’adapter à ses interlocuteurs.
Il a expliqué aux Athéniens que son message
venait du « Dieu inconnu » qu’ils s’effor-
çaient d’adorer. Même si les non-Juifs ne
connaissaient pas les Écritures, il ne s’est
pas dit qu’ils ne deviendraient jamais chré-
tiens. Au contraire, il les considérait comme
des céréales prêtes à être moissonnées. C’est
pourquoi il s’est adapté à eux dans sa façon
de présenter la bonne nouvelle.

8 Comme Paul, sois observateur. Cher-
che à discerner quelles sont les croyances
des gens de ton territoire. Quels indices
leur maison ou leur voiture peuvent-elles te
fournir ? Leur nom, leur façon de s’habil-
ler, leur aspect général ou même leur voca-
bulaire t’indiquent-ils de quelle religion ils
sont ? Peut-être qu’une personne t’a fait
savoir qu’elle a sa propre religion. Quand
cela arrive à une pionnière spéciale appelée
Flutura, elle répond : « Je ne suis pas ve-
nue pour vous imposer mes croyances, mais
pour vous parler de... »

9 Quels sujets peux-tu aborder avec quel-
qu’un de religieux ? Essaie de trouver un

� Joseph Fitzmyer, The Anchor Bible : The Acts of the
Apostles, Doubleday, 1998.

8. a) Comment peux-tu discerner quelles sont les
croyances des gens de ton territoire ? b) Si une
personne te dit qu’elle a sa propre religion, que
pourrais-tu lui répondre ?
9. Quel terrain d’entente peux-tu trouver avec
quelqu’un de religieux ?

terrain d’entente. Peut-être qu’il n’adore
qu’un seul Dieu, qu’il reconnaı̂t que Jésus
est le Sauveur des humains ou qu’il croit
que Dieu va bientôt mettre fin à la méchan-
ceté qui caractérise notre époque. En te
basant sur les croyances que vous avez en
commun, présente-lui lemessage de la Bible
d’une façon qui a des chances de l’attirer à
la vérité.

10 Rappelle-toi que les gens ne croient
pas forcément à tout ce que leur religion
enseigne. Par conséquent, même une fois
que tu sais quelle est la religion d’une per-
sonne, essaie de découvrir ce en quoi elle
croit réellement. David, un pionnier spécial
qui vit en Australie, dit : « Beaucoup au-
jourd’hui mêlent des idées philosophiques à
leurs croyances religieuses. » Donalta, qui
vit en Albanie, explique : « Certaines per-
sonnes affirment appartenir à une religion,
mais elles reconnaissent ensuite qu’elles ne
croient pas vraiment en Dieu. » Et un mis-
sionnaire qui vit en Argentine fait remar-

10. Que devons-nous nous efforcer de faire, et
pourquoi ?

Comme Paul, sois observateur,
adapte ta présentation aux gens à qui tu prêches
et considère-les comme de futurs disciples
(voir paragraphes 8, 12, 18).

1
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quer que certains disent adhérer au dogme
de la Trinité sans pour autant croire que le
Père, le Fils et l’esprit saint sont un seul
Dieu. « Quand on en est conscient, dit-il,
c’est beaucoup plus facile de trouver un ter-
rain d’entente avec la personne. » Alors, ef-
force-toi de découvrir ce en quoi les gens
croient réellement. Ainsi, comme Paul, tu
pourras ‘devenir tout pour des gens de tou-
tes sortes’ (1 Cor. 9:19-23).

QU’EST-CE QUI LES INT
´
ERESSE ?

11 (Lire Actes 14:14-17.) Paul cherchait à
discerner ce qui intéressait les gens, puis il
en tenait compte dans sa façon de leur pré-
senter la bonne nouvelle. Par exemple, la
foule à laquelle il s’est adressé à Lystre ne
connaissait que peu ou pas les Écritures. Il a
donc utilisé un raisonnement qui pouvait les
toucher. Il leur a parlé des récoltes abon-
dantes que la terre produit et de la capacité
des humains à profiter de la vie. Il a utilisé

11. Comme le montre Actes 14:14-17, comment
Paul s’y est-il pris pour présenter son message de
façon attrayante aux habitants de Lystre ?

des mots et des exemples qu’ils pouvaient
facilement comprendre.

12 Toi aussi, essaie de discerner ce qui
intéresse les gens de ton territoire, puis
adapte ta présentation en conséquence.
Quand tu t’approches d’une personne ou
de sa maison, qu’est-ce qui peut te per-
mettre de savoir quels sont ses centres
d’intérêt ? De nouveau, sois observateur.
Peut-être qu’elle fait du jardinage, qu’elle
lit un livre, qu’elle répare un véhicule ou
qu’elle est occupée à une autre activité. Si
c’est approprié, pourquoi ne pas te servir
de ce qu’elle fait pour engager la conversa-
tion ? (Jean 4:7). Même la façon dont quel-
qu’un est habillé peut t’apprendre quelque
chose sur lui, comme sa nationalité, son tra-
vail ou l’équipe de sport qu’il soutient. Gus-
tavo raconte : « Un jeune de 19 ans avait
sur son teeshirt la photo d’un chanteur très
connu. Je m’en suis servi pour entamer la
conversation, et il m’a expliqué pourquoi il

12. Comment peux-tu discerner ce qui intéresse
une personne et adapter ta présentation en consé-
quence ?

2 3
4
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s’identifiait à ce chanteur. Notre discussion
a mené à un cours biblique, et maintenant,
c’est notre frère. »

13 Quand tu proposes un cours biblique à
quelqu’un, donne-lui envie de l’accepter ;
montre-lui ce que ce cours lui apportera
(Jean 4:13-15). Un jour, une sœur appelée
Poppy a prêché à une femme, qui l’a invitée
à poursuivre la discussion chez elle. Quand
Poppy a vu sur un mur un diplôme de pro-
fesseur d’université en sciences de l’éduca-
tion, elle a mis l’accent sur le fait que les Té-
moins dispensent une formation aux gens
au moyen d’un programme d’enseignement
de la Bible ainsi que de réunions. La femme
a accepté un cours biblique. Le lendemain,
elle a assisté à une de nos réunions, et peu
après, à une assemblée de circonscription.
Un an plus tard, elle s’est fait baptiser. De-
mande-toi : « Par quoi les gens que je re-
tourne voir régulièrement sont-ils intéres-
sés ? Qu’est-ce que je peux dire pour leur
donner envie d’étudier la Bible ? »

14 Quand tu enseignes la Bible à quel-
qu’un, prépare soigneusement chaque
cours. Pense à ton étudiant : à ce qui l’inté-
resse, à ses croyances, à son contexte fa-
milial, à son vécu. Choisis les versets que
tu liras, les vidéos que tu montreras et les
exemples que tu utiliseras pour expliquer les
vérités bibliques. Demande-toi : « Qu’est-ce
qui touchera son cœur ? » (Prov. 16:23).
En Albanie, une femme qui étudiait la Bi-
ble avec une pionnière appelée Flora lui a
dit sur un ton catégorique : « Je ne peux
pas croire en la résurrection. » Flora n’a
pas insisté. Elle explique : « Je me suis dit
qu’elle devait d’abord apprendre à connaı̂-
tre le Dieu qui promet de ressusciter les
morts. » À partir de ce moment-là, lors de

13. Comment peux-tu donner envie à quelqu’un
d’accepter un cours biblique ?
14. Comment peux-tu t’adapter à chacun de tes
étudiants quand tu les enseignes ?

chaque cours biblique, Flora a mis l’accent
sur l’amour, la sagesse et la puissance de Jé-
hovah. Son étudiante s’est mise tout natu-
rellement à avoir foi dans la résurrection.
Aujourd’hui, elle sert Jéhovah avec zèle.

VOIS EN EUX DE FUTURS DISCIPLES
15 (Lire Actes 17:16-18.) Athènes était

une ville remplie d’idolâtrie. Beaucoup de
ses habitants avaient une conduite sexuelle
immorale et adhéraient à des philosophies
paı̈ennes. Mais Paul n’a pas renoncé à
leur prêcher, et il ne s’est pas laissé dé-
courager par leurs moqueries. Il était lui-
même devenu chrétien après avoir été « un
blasphémateur, un persécuteur et un inso-
lent » (1 Tim. 1:13). Tout comme Jésus sa-
vait que Paul pouvait devenir son disciple,
Paul était convaincu que les Athéniens pou-
vaient changer. Et en effet, plusieurs d’en-
tre eux sont devenus croyants ! (Actes 9:13-
15 ; 17:34).

16 Au 1er siècle, toutes sortes de gens sont
devenus disciples du Christ. Dans sa let-
tre à l’assemblée de Corinthe, Paul a écrit
que certains de ses membres avaient aupa-
ravant été des malfaiteurs et avaient eu une
conduite sexuelle choquante. Puis il a dit :
« Mais vous avez été lavés » (1 Cor. 6:9-
11). Aurais-tu pensé que ces gens pouvaient
changer et devenir chrétiens ?

17 Aujourd’hui, beaucoup sont disposés à
faire les changements nécessaires pour de-
venir disciples de Jésus. En Australie, une
pionnière spéciale appeléeYukina a constaté
que toutes sortes de gens peuvent changer.
Un jour, dans une agence immobilière, elle a
remarqué une jeune femme. Ses tatouages

15. D’après Actes 17:16-18, quelles choses inac-
ceptables pour Paul les Athéniens pratiquaient-ils,
mais pourquoi n’a-t-il pas renoncé à leur prêcher ?
16-17. Qu’est-ce qui montre que toutes sortes de
gens peuvent devenir disciples du Christ ? Donne
un exemple.



et ses vêtements baggys auraient pu la dé-
courager de lui parler. « J’ai hésité pendant
un moment, avoue-t-elle, mais je me suis
décidée à l’aborder. J’ai découvert qu’elle
était tellement intéressée par la Bible qu’elle
s’était fait tatouerdes versets des Psaumes ! »
Cette femme a accepté un cours biblique et
s’est mise à assister à nos réunions�.

18 Jésus disait-il que les champs étaient
« blancs pour la moisson » parce qu’il s’at-
tendait à ce que la majorité des gens le sui-
vent ? Pas du tout. Les Écritures prédisaient
que relativement peu de gens auraient foi en
lui (Jean 12:37, 38). Et Jésus était capable
de lire dans les cœurs (Mat. 9:4). Mais il se
concentrait sur ce petit nombre de gens qui
croiraient en lui, et il prêchait avec zèle à
tous. Comme nous ne sommes pas en me-
sure de lire dans les cœurs, nous devrions
d’autant plus résister à la tendance à juger
d’avance certains territoires ou certaines
personnes ! Il nous faut au contraire consi-
dérer les gens comme de futurs disciples de
Jésus. Marc, qui est missionnaire au Bur-
kina, résume les choses ainsi : « Souvent,

� La rubrique « La Bible transforme des vies » contient
de nombreux exemples de personnes qui ont changé.
Cette rubrique a été publiée dans La Tour de Garde jus-
qu’en 2017. Elle paraı̂t maintenant sur jw.org˙ (sous QUI
SOMMES-NOUS ?˛ T

´
EMOIGNAGES ETANECDOTES).

18. Pourquoi ne faut-il pas juger d’avance les
gens ?

quand je pense qu’un étudiant va progres-
ser, il arrête d’étudier. Et quand je pense
qu’un étudiant n’ira pas loin, il fait de beaux
progrès. J’ai appris qu’il vaut mieux se lais-
ser guider par l’esprit de Jéhovah. »

19 Tu as peut-être l’impression que, dans
ton territoire, peu de gens sont comparables
à des céréales prêtes à être moissonnées.
Mais rappelle-toi : Jésus a dit que les champs
sont « blancs », c’est-à-dire prêts à être mois-
sonnés. Les gens peuvent changer et devenir
disciples du Christ. Jéhovah considère ces
disciples potentiels comme ‘précieux’ (Agg.
2:7). Si nous voyons les gens comme Jého-
vah et Jésus les voient, nous chercherons à
mieux les comprendre et à savoir quels sont
leurs centres d’intérêt. Nous les considére-
rons, non pas comme des inconnus, mais
comme nos futurs frères et sœurs.

19. Quel regard devons-nous porter sur les gens
de notre territoire ?
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DESCRIPTION DES ILLUSTRATIONS Pages
10-11 : Un couple qui prêche de maison en mai-
son remarque 1) qu’une maison est bien entrete-
nue et fleurie, 2) que dans une maison vit une fa-
mille avec de jeunes enfants, 3) qu’une maison est
négligée à l’extérieur comme à l’intérieur et 4) que
dans une maison vit une famille croyante. Où se
trouvera la personne qui a le plus de chances de
devenir disciple de Jésus ?

COMME PAUL, COMMENT PEUX-TU...

˛ tenir compte des croyances
des gens à qui tu prêches ?

˛ tenir compte de ce qui
intéresse les gens
à qui tu prêches ?

˛ considérer les gens
à qui tu prêches
comme de futurs disciples ?

CANTIQUE 57
Prêchons à toutes sortes de gens



AIMERAIS-TU qu’on te juge en fonction de ta couleur de
peau, des traits de ton visage ou de ta corpulence ? Sans
doute pas. Alors comme il est réconfortant de savoir que Jé-
hovah ne nous juge pas d’après ce qui est visible à l’œil hu-
main ! Par exemple, quand Samuel a observé les fils de Jessé,
il n’a pas vu ce que Jéhovah voyait. Jéhovah avait dit à Sa-
muel qu’un des fils de Jessé deviendrait roi d’Israël. Mais le-
quel ? En voyant le fils aı̂né,

´
Eliab, Samuel a dit : « Sans au-

cun doute, voici l’oint de Jéhovah. »
´
Eliab avait l’allure d’un

roi. Mais Jéhovah a dit à Samuel : « Ne te laisse pas impres-
sionner par son apparence ni par sa taille, car ce n’est pas lui
que j’ai choisi. » La leçon ? Jéhovah nous la donne lui-
même : « Un homme voit ce qui est visible, mais Jéhovah,
lui, voit ce qu’il y a dans le cœur » (1 Sam. 16:1, 6, 7).

2 Comme nous sommes imparfaits, nous avons tous ten-
dance à juger les autres d’après leur apparence (lire Jean
7:24). Mais ce que nos yeux voient ne nous en apprend pas
beaucoup sur une personne. Prenons un exemple : Même un
médecin expérimenté et compétent n’apprendra que très
peu de choses sur son patient s’il ne fait que le regarder. Il
doit l’écouter attentivement s’il veut savoir quels problèmes
de santé il a eus dans le passé, quelle est sa constitution af-
fective ou quels symptômes il présente. Il lui fera peut-être
même passer une radiographie pour pouvoir examiner l’inté-
rieur de son corps. Sinon, il pourrait établir unmauvais diag-
nostic. De la même façon, nous ne pouvons pas comprendre
pleinement nos frères et sœurs si nous nous arrêtons à ce
qu’ils paraissent être. Nous devons regarder au-delà des

1. Quelle vérité réconfortante concernant Jéhovah la Bible révèle-
t-elle ?
2. Pourquoi, comme l’indique Jean 7:24, ne devrions-nous pas juger
quelqu’un d’après son apparence ? Donne un exemple.

ARTICLE
D’

´
ETUDE 16

´
Ecoute et fais preuve
de compassion

« Arrêtez de juger d’après l’apparence,
mais jugez d’un jugement juste » (JEAN 7:24).

CANTIQUE 101
Œuvrons dans l’unité

APERÇU

Comme nous sommes
imparfaits, nous avons
tendance à tirer trop rapi-
dement des conclusions
sur les autres et sur leurs
mobiles. Jéhovah, lui,
« voit ce qu’il y a dans
le cœur » (1 Sam. 16:7).
Cet article montre que
Jéhovah a traité Jonas,´
Elie, Agar et Loth avec
beaucoup d’amour. Il expli-
que aussi comment nous
pouvons l’imiter dans nos
relations avec nos frères
et sœurs.

14



apparences pour chercher à découvrir leur
personne intérieure. Bien sûr, comme nous
ne pouvons pas lire dans les cœurs, nous ne
comprendrons jamais les autres aussi bien
que Jéhovah. Mais nous pouvons faire de
notre mieux pour l’imiter. Comment ?

3 Comment Jéhovah traite-t-il ses adora-
teurs ? Il les écoute. Il prend en compte leur
vécu et leur situation. Et il fait preuve de
compassion envers eux. Tout en examinant
comment il a agi avec Jonas,

´
Elie, Agar

et Loth, nous verrons comment nous pou-
vons l’imiter dans la façon dont nous trai-
tons nos frères et sœurs.

´
ECOUTE ATTENTIVEMENT

4 Une lecture un peu trop rapide du ré-
cit de Jonas pourrait nous amener à pen-
ser que ce prophète n’était pas digne de
confiance, et même qu’il était infidèle. Il
avait reçu directement de Jéhovah l’ordre
de proclamer un message de jugement à Ni-
nive. Mais au lieu d’obéir, il est monté à
bord d’un bateau qui se rendait dans la
direction opposée, « loin de Jéhovah »
(Jon. 1:1-3). Lui aurais-tu donné une autre
chance d’accomplir sa mission ? Peut-être

3. Comment les récits bibliques examinés dans
cet article nous aideront-ils à imiter Jéhovah ?
4. Pourquoi pourrions-nous avoir une opinion né-
gative de Jonas ?

pas. Jéhovah, lui, a jugé bon de le faire
(Jon. 3:1, 2).

5 Jonas a révélé quel genre de personne il
était vraiment dans la prière qu’il a faite
(lire Jonas 2:1, 2, 9). Cette prière, qui
n’est sans doute qu’une des nombreuses
prières qu’il a adressées à Jéhovah, nous
aide à voir en lui bien plus qu’un homme
qui a fui sa mission. Ses paroles montrent
qu’il était humble, reconnaissant et déter-
miné à obéir à Dieu. Pas étonnant que
Jéhovah ait regardé au-delà de son com-
portement, ait répondu à sa prière et ait
continué à l’utiliser comme prophète !

6 Pour écouter attentivement les autres,
nous devons être humbles et patients. Il
vaut la peine d’écouter nos frères et sœurs
pour au moins trois raisons. Première-
ment, nous aurons moins tendance à ti-
rer de fausses conclusions sur eux. Deuxiè-
mement, nous pourrons discerner leurs
sentiments et leurs mobiles, ce qui nous
aidera à leur manifester plus de compas-
sion. Et troisièmement, leur donner l’oc-
casion de parler peut leur permettre d’y
voir plus clair dans ce qu’ils ressentent.

5. Qu’apprends-tu sur Jonas en lisant ses paroles
contenues en Jonas 2:1, 2, 9 ?
6. Pourquoi vaut-il la peine d’écouter attentive-
ment les autres ?

Si nous prenons le
temps d’« entendre
les faits », nous
pourrons manifester
plus de compassion
à nos compagnons
(voir paragraphe 6).



Il est parfois difficile de bien compren-
dre ses propres sentiments tant qu’on ne
les a pas exprimés par des mots (Prov.
20:5). Un ancien qui vit en Asie admet :
« Je me rappelle qu’un jour, j’ai fait l’erreur
de parler avant d’écouter. J’ai dit à une
sœur qu’il serait bien qu’elle améliore la
qualité de ses réponses aux réunions. Plus
tard, j’ai appris qu’elle ne savait pas bien
lire et qu’elle devait fournir beaucoup d’ef-
forts pour donner des commentaires. » Il
est vraiment très important que chaque an-
cien ‘entende les faits’ avant de donner un
conseil ! (Prov. 18:13).

7 Certains de nos frères et sœurs ont du
mal à parler de leurs sentiments en raison
de leur vécu, de leur culture ou de leur per-
sonnalité. Comment pouvons-nous leur fa-
ciliter les choses ? Souviens-toi de la façon
dont Jéhovah a agi avec

´
Elie alors qu’il

cherchait à échapper à Jézabel.
´
Elie n’a pas

tout de suite dit à Jéhovah ce qu’il ressen-
tait. Ce n’est qu’au bout de nombreux jours
qu’il lui a ouvert son cœur. Mais Jéhovah
l’a écouté attentivement. Puis il l’a encou-
ragé et lui a confié une mission importante
(1 Rois 19:1-18). Il faudra peut-être du
temps à nos frères et sœurs pour qu’ils se
sentent à l’aise de nous parler. Nous devons
donc être patients pour pouvoir discerner
ce qu’ils ressentent vraiment. Si nous imi-
tons la patience de Jéhovah, nous pour-
rons gagner leur confiance. Et quand ils se-
ront prêts à nous confier leurs sentiments,
nous devrons les écouter attentivement.

APPRENDS
`
A CONNA

ˆ
ITRE

TES FR
`
ERES ET SŒURS

8 Après avoir été donnée pour femme à
Abram, Agar, la servante de Saraı̈, a agi de

7. Qu’apprends-tu de la façon dont Jéhovah a agi
avec

´
Elie ?

8. D’après Genèse 16:7-13, comment Jéhovah a-
t-il aidé Agar ?

façon stupide. Quand elle est tombée en-
ceinte, elle s’est mise à mépriser Saraı̈, qui,
elle, n’avait pas d’enfant. La situation est
devenue tellement insupportable que Saraı̈
a fini par la faire partir (Gen. 16:4-6). En
raison de notre vision imparfaite des cho-
ses, Agar nous apparaı̂t peut-être comme
une femme cruelle qui a eu ce qu’elle méri-
tait. Mais Jéhovah portait un regard diffé-
rent sur elle. Il a envoyé un de ses anges à
sa rencontre. Cet ange l’a aidée à corriger
son état d’esprit et l’a bénie. Agar s’est
rendu compte que Jéhovah l’avait obser-
vée et qu’il savait tout de sa situation. Elle
s’est sentie poussée à lui dire : « Tu es un
Dieu qui voit, [...] celui qui me voit » (lire
Genèse 16:7-13).

9 Qu’est-ce que Jéhovah a vu chez Agar ?
Il connaissait très bien son passé et tou-
tes les difficultés qu’elle avait traversées
(Prov. 15:3). C’était une

´
Egyptienne qui vi-

vait dans une famille hébreue. Avait-elle
parfois l’impression d’être mise de côté ?
Sa famille ou son pays d’origine lui man-
quaient-ils ? Elle n’était pas la seule femme
d’Abram.

`
A une époque, des hommes fidè-

les ont eu plusieurs femmes, mais ce n’est
pas ce que Jéhovah avait prévu au départ
(Mat. 19:4-6). Il n’est donc pas surprenant
que ce genre de situation ait causé de la ja-
lousie et du ressentiment dans les famil-
les. Même si Jéhovah a considéré qu’Agar
avait mal agi en manquant de respect à Sa-
raı̈, nous pouvons être sûrs qu’il a pris en
compte son passé et sa situation.

10 Nous pouvons imiter Jéhovah en es-
sayant de nous comprendre les uns les au-
tres. Apprends à connaı̂tre tes frères et
sœurs : parle avec eux avant et après les

9. Qu’est-ce que Dieu a pris en compte concer-
nant Agar ?
10. Comment pouvons-nous apprendre à connaı̂-
tre nos frères et sœurs ?
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réunions, prêche avec eux et, si possible,
invite-les pour un repas. Tu découvriras
alors peut-être qu’une sœur qui n’a pas
l’air très amicale est timide, qu’un frère
que tu pensais être matérialiste est hospi-
talier ou qu’une mère qui arrive souvent
en retard aux réunions endure l’opposi-
tion de son mari (Job 6:29). Bien sûr,
nous ne voulons pas nous « mêler des affai-
res des autres » (1 Tim. 5:13). Mais il est
bien de chercher à connaı̂tre nos frères et
sœurs et de savoir ce qui a pu modeler leur
personnalité.

11 Les anciens en particulier ont besoin
de bien connaı̂tre leurs frères et sœurs.
Prenons l’exemple d’un frère appelé Ar-
tur qui était responsable de circonscrip-
tion. Lui et un autre ancien ont rendu visite
à une sœur qui semblait timide. « Nous
avons appris que son mari était mort peu
après leur mariage, raconte Artur. Malgré
ce contexte difficile, elle a aidé ses deux fil-
les à devenir spirituellement fortes. Mal-
heureusement, sa vue était en train de bais-
ser et elle souffrait de dépression. Mais
son amour pour Jéhovah et sa foi en lui
restaient forts. Nous nous sommes rendu
compte que nous avions beaucoup à ap-

11. Pourquoi est-il important que les anciens con-
naissent bien les brebis ?

prendre de cette sœur » (Phil. 2:3). Ce res-
ponsable de circonscription a en fait suivi
l’exemple de Jéhovah. Jéhovah connaı̂t
ses brebis et la peine qu’elles ressentent
(Ex. 3:7). Les anciens qui connaissent bien
les brebis sont davantage en mesure de les
aider.

12 Si l’un de tes compagnons t’irrite,
cherche à mieux le connaı̂tre. Tu ressenti-
ras alors plus facilement de la compassion
pour lui. Citons l’exemple de Yip Yee, qui
vit en Asie. Elle explique : « Une sœur de
mon assemblée parlait très fort. Je trou-
vais que c’était un manque de politesse.
Mais un jour, en prédication, elle m’a ra-
conté que, dans le passé, elle avait aidé
ses parents à vendre du poisson sur un
marché. Elle devait parler fort pour atti-
rer les clients. » Yip Yee ajoute : « J’ai
appris que, pour comprendre mes frères
et sœurs, je dois m’intéresser à eux. »
Apprendre à mieux connaı̂tre nos compa-
gnons demande des efforts. Mais si tu ou-
vres tout grand ton cœur, comme la Bible
le conseille, tu imiteras Jéhovah, qui aime
« toutes sortes de gens » (1 Tim. 2:3, 4 ;
2 Cor. 6:11-13).

12. Qu’a appris une sœur appelée YipYee en cher-
chant à mieux connaı̂tre une sœur de son assem-
blée ?

Cherche à mieux
connaı̂tre tes frères
et sœurs
(voir paragraphes 10-12).
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FAIS PREUVE DE COMPASSION
13 Alors qu’il vivait une situation critique,

Loth a été lent à obéir aux instructions de
Jéhovah. Deux anges sont venus le voir
pour lui dire de quitter Sodome avec sa
famille. Pourquoi ? Ils lui ont expliqué :
« Nous allons détruire ce lieu » (Gen. 19:12,
13). Le lendemain matin, Loth et sa famille
étaient toujours chez eux. Les anges lui ont
donc répété leur avertissement. Mais Loth
« s’attardait ». Nous pourrions penser qu’il
s’est montré négligent, et même désobéis-
sant. Mais Jéhovah n’a pas renoncé à l’ai-
der : il ‘a eu de la compassion pour lui’.
C’est pourquoi les anges l’ont pris par la
main, lui et sa famille, et ils les ont emme-
nés hors de la ville (lire Genèse 19:15, 16).

14 Jéhovah a pu ressentir de la compas-
sion envers Loth pour plusieurs raisons. Si
Loth hésitait à partir de chez lui, c’était
peut-être parce qu’il avait peur des peuples

13. D’après Genèse 19:15, 16, qu’ont fait les anges
alors que Loth s’attardait, et pourquoi ?
14. Quelles sont peut-être les raisons pour les-
quelles Jéhovah a ressenti de la compassion pour
Loth ?

environnants. Il y avait d’autres dangers en-
core. Loth avait sans doute entendu par-
ler des deux rois qui étaient tombés dans
des puits de bitume, ou d’asphalte, dans
une vallée voisine (Gen. 14:8-12). Comme il
était père et mari, il devait s’inquiéter pour
sa famille. De plus, étant riche, il possédait
peut-être une belle maison à Sodome (Gen.
13:5, 6). Bien sûr, aucune de ces raisons ne
justifie le fait que Loth n’a pas obéi à Jého-
vah immédiatement. Mais Jéhovah a re-
gardé au-delà de son erreur et il l’a consi-
déré comme « juste » (2 Pierre 2:7, 8).

15 Plutôt que de juger défavorablement la
conduite d’un de tes compagnons, efforce-
toi de comprendre ce qu’il ressent. C’est
ce que Veronica, une sœur qui vit en Eu-
rope, a essayé de faire. Elle explique : « Une
sœur semblait toujours de mauvaise hu-
meur. Elle s’isolait constamment. Parfois,
j’avais peur d’aller lui parler. Mais je me
suis dit : “Si j’étais dans sa situation, j’au-
rais besoin d’une amie.” Alors j’ai décidé

15. Plutôt que de juger défavorablement la con-
duite d’un de nos compagnons, que devons-nous
faire ?

C’est en écoutant
les autres que nous
pourrons discerner
comment leur
manifester de
la compassion
(voir paragraphes 15-16).



de lui demander comment elle allait. Et là,
elle m’a ouvert son cœur ! Je la comprends
beaucoup mieux aujourd’hui. »

16 Jéhovah est le seul qui comprend par-
faitement tous les humains (Prov. 15:11).
Alors demande-lui de t’aider à voir les au-
tres comme il les voit et à discerner ce que
tu peux faire pour leurmanifester de la com-
passion. Grâce à la prière, une sœur appe-
lée Angela a réussi à se montrer plus com-
préhensive. Une sœur de son assemblée
était devenue difficile à vivre. Angela ad-
met : « Ça aurait été très facile de la criti-
quer et de l’éviter. Mais je n’ai pas voulu
tomber dans ce piège. J’ai demandé à Jé-
hovah de m’aider à la comprendre. » Jého-
vah a-t-il répondu à sa prière ? Elle pour-
suit : « Nous avons prêché ensemble, et
ensuite, nous avons parlé pendant des heu-
res. Je l’ai écoutée avec compassion. J’ai
maintenant plus d’amour pour elle et je
suis bien décidée à la soutenir. »

17 Tu ne peux pas choisir de manifester ta
tendre compassion à certains de tes frères
et sœurs seulement. Ils rencontrent tous

16. Pourquoi devrions-nous demander à Jéhovah
de nous aider à manifester de la compassion aux
autres ?
17.

`
A quoi devrions-nous être déterminés ?

des problèmes, comme Jonas,
´
Elie, Agar

et Loth. Dans certains cas, ils se les sont
eux-mêmes créés. Mais soyons réalistes :
il nous est arrivé à tous de nous causer
des ennuis à nous-mêmes. Il est donc nor-
mal que Jéhovah nous demande d’être sen-
sibles à la souffrance les uns des autres
(1 Pierre 3:8). Quand nous obéissons à Jé-
hovah, nous renforçons l’unité de notre
belle famille internationale. Alors soyons
déterminés à écouter nos compagnons, à
mieux les connaı̂tre et à leur manifester de
la compassion !
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DESCRIPTION DES ILLUSTRATIONS Page 15 : Un
frère âgé s’irrite en voyant qu’un jeune frère arrive
en retard à la réunion. Par la suite, il se rend
compte qu’il était en retard parce qu’il avait eu
un accident de voiture. Page 17 : Le responsable
d’un groupe de prédication trouvait qu’une sœur
était distante et froide. Mais il a plus tard compris
qu’en réalité, elle était timide et mal à l’aise en
compagnie de personnes qu’elle ne connaissait
pas bien. Page 18 : La première fois qu’une
sœur a rencontré une autre sœur à la Salle du
Royaume, elle a pensé qu’elle n’avait pas un ca-
ractère facile et qu’elle ne s’intéressait pas aux au-
tres. Mais en passant du temps avec elle, elle s’est
rendu compte que ce n’était pas le cas.

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

˛ Comment écouter
attentivement les autres,
comme Jéhovah l’a fait
avec Jonas et

´
Elie ?

˛ Comment prendre
en compte le passé
et la situation de nos frères
et sœurs, comme Jéhovah
l’a fait avec Agar ?

˛ Comment manifester
de la compassion
à nos compagnons,
comme Jéhovah l’a fait
avec Loth ?

CANTIQUE 87
Réconfortons-nous aux réunions



EN G
´
EN

´
ERAL, si nous voulons nouer une amitié étroite

avec quelqu’un, la première chose à faire est de passer du
temps avec lui.

`
A mesure que deux personnes échangent des

idées et parlent entre elles de choses qu’elles ont vécues,
elles deviennent amies. Mais pour nouer une amitié étroite
avec Jésus, nous devons surmonter des obstacles. Quels
sont certains d’entre eux ?

2 Le premier obstacle est que nous n’avons jamais rencon-
tré Jésus. C’était aussi le cas de beaucoup de chrétiens du
1er siècle. Mais l’apôtre Pierre a fait remarquer : « Même si
vous ne l’avez jamais vu, vous l’aimez. Même si vous ne le
voyez pas à présent, vous exercez malgré tout la foi en lui »
(1 Pierre 1:8). Il est donc possible de devenir un ami proche
de Jésus sans l’avoir jamais rencontré.

3 Le deuxième obstacle est que nous ne pouvons pas parler
à Jésus. Quand nous prions, nous nous adressons à Jého-
vah. Et même si nous prions au nom de Jésus, ce n’est pas
avec lui que nous communiquons. D’ailleurs, Jésus ne veut
pas que nous lui adressions nos prières. Pourquoi ? Parce
que prier est un acte d’adoration, et que seul Jéhovah doit
être adoré (Mat. 4:10). Bien sûr, cela ne nous empêche pas
d’exprimer notre amour pour Jésus.

1. Que faut-il faire pour nouer une amitié étroite avec quelqu’un ?
2. Quel est le premier obstacle que nous devons surmonter ?
3. Quel est le deuxième obstacle que nous devons surmonter ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 17

« Je vous ai appelés amis »
« Je vous ai appelés amis, parce que je vous ai fait connaı̂tre
toutes les choses que j’ai entendues de mon Père »
(JEAN 15:15).

CANTIQUE 13
Christ, notre modèle

APERÇU

Les apôtres ont eu
l’occasion de parler et
de collaborer avec Jésus
pendant plusieurs années,
et ils sont devenus ses
amis proches. Jésus veut
que nous aussi, nous
soyons ses amis. Mais
pour cela, nous devons
surmonter des obstacles
que les apôtres n’ont pas
rencontrés. Cet article
parlera de certains de ces
obstacles, et il donnera
des conseils sur la façon
de nouer et d’entretenir
une amitié étroite avec
Jésus.

20



4 Le troisième obstacle est que Jésus vit
au ciel et que nous ne pouvons donc pas
passer du temps avec lui. Cela dit, même si
nous ne sommes pas physiquement à ses
côtés, nous pouvons en apprendre beau-
coup sur lui. Dans cet article, nous parle-
rons de quatre choses qui nous permet-
tront de renforcer notre amitié avec Jésus.
Mais pour commencer, voyons pourquoi il
est indispensable de cultiver une amitié
étroite avec lui.

POURQUOI DEVONS-NOUS
DEVENIR LES AMIS DE J

´
ESUS ?

5 Nous devons être les amis de Jésus si
nous voulons avoir une relation étroite avec
Jéhovah. Pourquoi disons-nous cela ? Exa-
minons deux raisons. Premièrement, Jé-
sus a dit à ses disciples : « Le Père lui-même
a de l’affection pour vous, parce que vous
avez eu de l’affection pour moi » (Jean
16:27). Il a également affirmé : « Personne
ne peut aller vers le Père si ce n’est par
moi » (Jean 14:6). Vouloir devenir l’ami de
Jéhovah sans cultiver une amitié étroite
avec Jésus, c’est comme essayer d’entrer
dans un bâtiment sans passer par la porte.
Jésus a utilisé un exemple similaire quand
il a dit qu’il était « la porte pour les brebis »
(Jean 10:7). Deuxièmement, Jésus a par-
faitement imité les qualités de son Père. Il
a d’ailleurs dit à ses disciples : « Celui qui
m’a vu a vu le Père aussi » (Jean 14:9). Un
des meilleurs moyens d’apprendre à con-
naı̂tre Jéhovah est donc d’étudier la vie
de Jésus. Plus nous en apprenons sur Jé-
sus, plus nous nous sentons proches de lui.

4. a) Quel est le troisième obstacle que nous de-
vons surmonter ? b) De quoi parlerons-nous dans
cet article ?
5. Pourquoi devons-nous être les amis de Jésus ?
(voir aussi les encadrés « L’amitié avec Jésus
mène à l’amitié avec Jéhovah » et « Un point de
vue équilibré sur le rôle de Jésus »).

`
A cause de notre imperfection, nous sommes
incapables de devenir les amis de Jéhovah
par nos propres moyens.

`
A sa naissance,

un humain n’est pas l’ami de Dieu, mais son
ennemi. Par conséquent, pour devenir ses
amis, nous devons nous réconcilier avec lui
(Rom. 5:6-12). Jéhovah a rendu cette réconci-
liation possible en nous rachetant au moyen
du sacrifice de son Fils unique. En ayant foi
en Jésus et en obéissant à ses commande-
ments, nous pouvons devenir ses amis (Jean
3:16, 36 ; 15:14). Mais plus important encore,
la foi en Jésus nous permet de nous réconci-
lier avec Dieu. L’amitié avec Jésus mène donc
à l’amitié avec Jéhovah.

L’amitié avec Jésus
mène à l’amitié avec Jéhovah

Comme les membres de la chrétienté,
les premiers

´
Etudiants de la Bible ont commis

l’erreur d’accorder plus d’importance à leur
amour pour Jésus qu’à leur relation avec
Jéhovah. Toutefois, à partir de 1919, ils ont
commencé à prendre conscience que c’est
Jéhovah et leur relation avec lui qui devaient
occuper la première place dans leur culte.
Nous sommes heureux de comprendre que
l’amour pour Jésus est indispensable pour
avoir une relation étroite avec Jéhovah.
Nous ne devons attacher ni trop ni trop
peu d’importance à notre amour pour Jésus
(Jean 16:27).

Un point de vue équilibré
sur le rôle de Jésus
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Et plus nous sommes proches de lui, plus
notre amour pour son Père grandit.

6 Nous devons avoir une amitié étroite
avec Jésus si nous voulons que Jéhovah ré-
ponde à nos prières. Par conséquent, ter-
miner nos prières par l’expression « au
nom de Jésus » ne doit pas être une sim-
ple formalité. Nous devons comprendre
de quelle façon Jéhovah utilise son Fils
pour répondre à nos prières. Jésus a dit
à ses apôtres : « Tout ce que vous de-
manderez en mon nom, je le ferai » (Jean
14:13). Même si c’est Jéhovah qui écoute
nos prières et qui y répond, il a donné
à Jésus le pouvoir d’appliquer ses déci-
sions (Mat. 28:18). C’est pourquoi, avant
d’exaucer nos prières, il s’assure que nous
mettons en pratique les conseils de son
Fils. Par exemple, Jésus a dit : « Si vous
pardonnez aux autres leurs fautes, votre
Père céleste vous pardonnera aussi. Mais si
vous ne pardonnez pas aux autres leurs
fautes, votre Père non plus ne vous par-
donnera pas vos fautes » (Mat. 6:14, 15). Il
est donc très important que nous soyons
bons envers les autres, tout comme Jého-
vah et Jésus le sont envers nous.

7 Seuls ceux qui ont une amitié étroite
avec Jésus peuvent bénéficier pleinement
de la rançon. Comment le savons-nous ?
Jésus avait dit qu’il donnerait sa vie « pour
ses amis » (Jean 15:13). Les fidèles servi-
teurs de Dieu qui ont vécu avant la venue
de Jésus sur la terre seront ressuscités,
mais ils devront apprendre à le connaı̂tre
et à l’aimer. Même des hommes et des fem-
mes comme Abraham, Sara, Moı̈se et Ra-
hab devront nouer une amitié avec Jésus
pour avoir la vie éternelle (Jean 17:3 ; Ac-
tes 24:15 ; Héb. 11:8-12, 24-26, 31).

6. Pour quelle autre raison devons-nous avoir une
amitié étroite avec Jésus ? Explique.
7. Qui peut bénéficier de la rançon ?

8 Nous avons la joie de collaborer avec
Jésus en prêchant et en enseignant la
bonne nouvelle du Royaume. Quand il
était sur la terre, il était connu pour être
un enseignant. Et depuis qu’il est retourné
au ciel, il dirige l’activité de prédication et
d’enseignement en tant que chef de l’as-
semblée. Il voit et il apprécie les efforts
que tu fais pour aider un maximum de per-
sonnes à le connaı̂tre, lui ainsi que son
Père. Si nous pouvons accomplir cette ac-
tivité, c’est uniquement grâce à l’aide de
Jéhovah et de Jésus (lire Jean 15:4, 5).

9 La Bible montre clairement que, si
nous voulons plaire à Jéhovah, nous de-
vons aimer Jésus et entretenir notre
amour pour lui. Voyons donc quatre cho-
ses que nous pouvons faire pour devenir
ses amis.

COMMENT DEVENIR L’AMI DE J
´
ESUS

10 1) Apprends à connaı̂tre Jésus. Nous
parviendrons à mieux le connaı̂tre en li-
sant les quatre

´
Evangiles (Matthieu, Marc,

Luc et Jean). Quand nous méditons sur
ces récits de la vie du Christ, nous consta-
tons qu’il faisait preuve de bonté envers
les autres, et cela nous pousse à l’aimer
et à le respecter. Par exemple, même s’il
était leur Maı̂tre, il ne traitait pas ses dis-
ciples comme des esclaves. Au contraire,
il leur disait ce qu’il pensait et ressen-
tait au plus profond de lui (Jean 15:15). Il
partageait leur tristesse et pleurait avec
eux (Jean 11:32-36). Même ses opposants
voyaient bien qu’il devenait l’ami de ceux
qui acceptaient son message (Mat. 11:19).
Quand nous imitons la façon dont Jésus

8-9. D’après Jean 15:4, 5, qu’est-ce que notre
amitié avec Jésus nous permet de faire, et pour-
quoi est-elle indispensable ?
10. Quelle est la première chose à faire pour deve-
nir l’ami de Jésus ?



Tu peux devenir l’ami de Jésus 1) en apprenant à le connaı̂tre,
2) en t’efforçant de penser et d’agir comme lui,
3) en soutenant ses frères et 4) en soutenant
les dispositions prises par l’assemblée chrétienne
(voir paragraphes 10 -14).

1

2

3

4
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traitait ses disciples, nos relations avec les
autres s’améliorent, nous éprouvons une
profonde satisfaction, et notre amour et
notre respect pour lui grandissent.

11 2) Efforce-toi de penser et d’agir
comme Jésus. Nous devons chercher à
comprendre sa façon de penser et la laisser
influencer la nôtre. Plus nous le ferons,
plus nous serons proches de lui (1 Cor.
2:16). Parlons brièvement d’un domaine
dans lequel nous pouvons l’imiter. Jésus
pensait plus à aider les autres qu’à satis-
faire ses propres désirs (Mat. 20:28 ; Rom.
15:1-3). Cet état d’esprit le poussait à faire
des sacrifices et à pardonner. Il ne se vexait
pas facilement de ce qu’on disait sur lui
(Jean 1:46, 47). Et il ne gardait pas une
image figée des autres : le regard qu’il por-
tait sur eux n’était pas influencé par les er-
reurs qu’ils avaient commises dans le passé
(1 Tim. 1:12-14). Pourquoi est-il important
d’agir ainsi ? Jésus a dit : « Par là tous sau-
ront que vous êtes mes disciples : si vous
avez de l’amour les uns pour les autres »
(Jean 13:35). Alors demande-toi : « Est-ce
que je suis l’exemple de Jésus en faisant
tout ce que je peux pour maintenir la paix
avec mes frères et sœurs ? »

12 3) Soutiens les frères du Christ. Jé-
sus considère que, quand nous faisons
quelque chose pour ses frères oints, c’est
comme si nous le faisions pour lui (Mat.
25:34-40). La façon la plus importante de
soutenir les chrétiens oints est de partici-
per du mieux que nous pouvons à l’ac-
tivité de prédication et d’enseignement,
comme Jésus nous l’a demandé (Mat.
28:19, 20 ; Actes 10:42). Si les frères du

11. Quelle est la deuxième chose à faire pour de-
venir l’ami de Jésus, et pourquoi est-elle impor-
tante ?
12. Quelle est la troisième chose à faire pour deve-
nir l’ami de Jésus, et qu’est-ce que cela implique ?

Christ peuvent accomplir cette activité in-
tense qui est actuellement en cours dans le
monde entier, c’est seulement parce que
les « autres brebis » les aident (Jean 10:16).
Si tu fais partie des autres brebis, chaque
fois que tu prêches, tu montres ton amour
non seulement pour les oints, mais aussi
pour Jésus.

13 Nous pouvons aussi devenir les amis
de Jéhovah et de Jésus en utilisant nos res-
sources financières pour soutenir les acti-
vités qu’ils dirigent (lire Luc 16:9). Nous
pouvons par exemple faire des dons pour
l’œuvre mondiale, ce qui permettra no-
tamment de financer la prédication dans
les endroits les plus isolés, la construc-
tion et la maintenance des bâtiments utili-
sés pour le vrai culte, ainsi que les opé-
rations de secours. Nous pouvons aussi
soutenir financièrement notre assemblée
locale et apporter une aide personnelle à
ceux qui, autour de nous, sont dans le be-
soin (Prov. 19:17). Ce sont là différentes fa-
çons de soutenir les frères du Christ.

14 4) Soutiens les dispositions prises par
l’assemblée chrétienne. Nous renforçons
nos liens avec Jésus, le chef de l’assem-
blée, en coopérant avec ceux qui sont dé-
signés pour prendre soin de nous (lire´
Ephésiens 4:15, 16). Par exemple, nous
nous efforçons maintenant d’utiliser tou-
tes les Salles du Royaume au maximum de
leur capacité. C’est pourquoi certaines as-
semblées ont fusionné, et les limites de
leurs territoires ont été redéfinies. Cela
nous permet de faire un meilleur usage des
offrandes.

´
Evidemment, en raison de ces

changements, on a dû demander à certains

13. Comment pouvons-nous appliquer le conseil
de Jésus rapporté en Luc 16:9 ?
14. Comme le montre

´
Ephésiens 4:15, 16, quelle

est la quatrième chose à faire pour devenir l’ami de
Jésus ?



proclamateurs de rejoindre une autre as-
semblée. Peut-être qu’ils appartenaient à
la même assemblée depuis de nombreu-
ses années et qu’ils sont devenus proches
de leurs frères et sœurs. Mais à présent,
ils doivent s’adapter à une nouvelle situa-
tion. Comme Jésus doit être heureux de
les voir soutenir fidèlement cette dispo-
sition !

UNE AMITI
´
E

´
ETERNELLE

15 Ceux qui ont été oints d’esprit saint
ont l’espérance de vivre avec Jésus pour
toujours et de régner avec lui dans le
royaume de Dieu. Ils seront littéralement
avec Jésus : ils le verront, parleront avec
lui et passeront du temps en sa compagnie
(Jean 14:2, 3). Ceux qui ont l’espérance de
vivre sur la terre bénéficieront eux aussi
de son attention et de son amour. Même
s’ils ne le verront pas, leur amitié avec
lui deviendra de plus en plus forte à me-
sure qu’ils profiteront de la vie que Jého-

15. Comment notre amitié avec Jésus se renfor-
cera-t-elle dans l’avenir ?

vah et Jésus leur permettront de connaı̂tre
(Is. 9:6, 7).

16 Accepter l’invitation de Jésus à de-
venir ses amis est source de nombreux
bienfaits. Lesquels ? Nous bénéficions dès
maintenant de son amour et de son sou-
tien. Nous avons l’espoir de vivre pour
toujours. Et plus important, nous pouvons
cultiver la plus précieuse amitié qui soit :
une amitié profonde et intime avec le Père
de Jésus, Jéhovah. Quel honneur d’être
appelés amis de Jésus !

16. Quels bienfaits notre amitié avec Jésus nous
procure-t-elle ?
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DESCRIPTION DE L’ILLUSTRATION Page 23 :
1) Lors de notre culte familial, nous pouvons étu-
dier la vie et le ministère de Jésus. 2) Favorisons
la paix dans l’assemblée. 3) En nous investissant
pleinement dans la prédication, nous soutenons
les frères du Christ. 4) Si notre assemblée fu-
sionne avec une autre, coopérons avec les
anciens en respectant leur décision.

T’EN SOUVIENS-TU ?

˛ Pourquoi pourrait-il
sembler difficile de devenir
l’ami de Jésus ?

˛ Pourquoi devons-nous
être les amis de Jésus ?

˛ Cite quatre choses à faire
pour devenir l’ami de Jésus.

CANTIQUE 17
« Je le veux »



AURAIS-TU envie de participer à une course que tu sais
être difficile, surtout si tu es malade ou fatigué ? Probable-
ment pas. Pourtant, l’apôtre Paul a dit que tous les vrais
chrétiens participent à une course (Héb. 12:1). Et que nous
soyons jeunes ou vieux, pleins d’énergie ou fatigués, nous
devons tous endurer jusqu’à la fin si nous voulons recevoir
le prix que Jéhovah nous offre (Mat. 24:13).

2 Paul pouvait se sentir libre de parler de la course chré-
tienne parce qu’il l’avait lui-même ‘achevée’ (lire 2 Timo-
thée 4:7, 8). Mais qu’est-ce que cette course implique exac-
tement ?

QU’EST-CE QUE LA COURSE CHR
´
ETIENNE ?

3 Paul s’est parfois servi de certaines caractéristiques des
jeux de la Grèce antique pour enseigner des leçons impor-
tantes (1 Cor. 9:25-27 ; 2 Tim. 2:5).

`
A plusieurs reprises, il a

comparé le mode de vie chrétien à une course à pied (1 Cor.
9:24 ; Gal. 2:2 ; Phil. 2:16). Une personne commence à cou-
rir cette « course » quand elle se voue à Jéhovah et se fait
baptiser (1 Pierre 3:21). Et elle franchit la ligne d’arrivée
quand Jéhovah lui donne le prix qu’est la vie éternelle (Mat.
25:31-34, 46 ; 2 Tim. 4:8).

4 Quelles ressemblances y a-t-il entre une course de fond et
le mode de vie chrétien ? Il y en a plusieurs. Examinons-en
trois. Premièrement, il faut suivre le bon itinéraire. Deuxiè-
mement, il faut rester concentré sur la ligne d’arrivée. Et troi-

1. Que devons-nous tous faire ?
2. D’après 2 Timothée 4:7, 8, pourquoi Paul pouvait-il se sentir libre de
parler de la course chrétienne ?
3. Qu’est-ce que la course chrétienne ?
4. Qu’examinerons-nous dans cet article ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 18

Continue la course
jusqu’au bout !

« J’ai achevé la course » (2 TIM. 4:7).

CANTIQUE 129
Gardons notre endurance

APERÇU

Beaucoup de serviteurs
de Jéhovah sont confron-
tés aux problèmes liés à
l’âge. Certains souffrent
d’une maladie grave. Et
tous, nous nous sentons
très fatigués par moments.
L’idée de courir une course
pourrait donc nous faire
peur. Cet article explique
comment nous pouvons
courir avec endurance et
gagner la course pour la
vie éternelle dont l’apôtre
Paul a parlé.
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sièmement, il faut surmonter les difficultés
qui peuvent se présenter en chemin.

SUIS LE BON ITIN
´
ERAIRE

5 Dans une course, pour obtenir le prix,
les coureurs doivent suivre l’itinéraire
choisi par les organisateurs. De la même
façon, si nous voulons recevoir le prix
qu’est la vie éternelle, nous devons suivre
l’itinéraire, ou le mode de vie, qui a été
défini pour les chrétiens (Actes 20:24 ;
1 Pierre 2:21). Cependant, Satan et ceux
qui l’imitent veulent que nous suivions un
autre chemin : ils veulent que nous ‘cou-
rions avec eux’ (1 Pierre 4:4). Ils con-
sidèrent comme ridicule le genre de vie
que nous menons. Ils prétendent que la
voie qu’ils suivent est bien meilleure et que
c’est la voie de la liberté. Mais c’est faux !
(2 Pierre 2:19).

6 Tous ceux qui courent avec ceux qui se
laissent influencer par le monde de Satan se
rendent vite compte que le chemin qu’ils
ont choisi les rend non pas libres, mais es-
claves (Rom. 6:16). Prenons l’exemple de
Brian. Ses parents l’ont toujours encouragé
à suivre le mode de vie chrétien. Mais à
l’adolescence, il s’est mis à douter que ce

5. Quel « itinéraire » devons-nous suivre, et pour-
quoi ?
6. Qu’apprends-tu de l’exemple de Brian ?

mode de vie le rendrait heureux. Il a alors
décidé de courir avec ceux qui suivent dans
leur vie les normes du monde de Satan. Il
avoue : « J’étais loin de penser que cette
soi-disant liberté que j’avais tant désirée
me ferait tomber dans la dépendance. [...]
J’ai commencé à boire, à me droguer et à
mener une vie immorale. Et puis, j’ai essayé
des drogues de plus en plus dures et je suis
devenu accro à plusieurs d’entre elles. [...]
Je me suis mis à vendre de la drogue pour
satisfaire mes vices�. » Finalement, Brian a
décidé de vivre en accord avec les normes
de Jéhovah. Il a changé d’« itinéraire » et
s’est fait baptiser en 2001. Maintenant qu’il
suit l’itinéraire de la course chrétienne, il
est réellement heureux.

7 Il est vraiment très important de choi-
sir le bon chemin ! Satanvoudrait que nous
arrêtions de courir sur la route étroite qui
« mène à la vie » et que nous nous enga-
gions sur celle où la plupart des gens se
trouvent. Beaucoup de personnes choisis-
sent cette route-là parce qu’elle est grande
et qu’il est facile de la suivre. Mais elle
« mène à la destruction » (lire Matthieu
7:13, 14). Pour rester sur la route qui mène

� Voir l’article « La Bible transforme des vies » dans La
Tour de Garde du 1er janvier 2013.

7. D’après Matthieu 7:13, 14, quelles sont les deux
routes qui sont placées devant nous ?

Nous devons tous
suivre l’« itinéraire »
défini pour les chrétiens
(voir paragraphes 5-7).
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à la vie sans nous laisser distraire, nous de-
vons faire confiance à Jéhovah et lui obéir.

RESTE CONCENTR
´
E

8 Unparticipant à une course de fond re-
garde juste devant lui pour éviter les obsta-
cles. Toutefois, il peut lui arriver de ne pas
voir un trou, ou un autre coureur peut le
faire trébucher. S’il tombe, il se relève et se
remet à courir. Il se concentre non pas sur
ce qui l’a fait tomber, mais sur la ligne d’ar-
rivée et sur le prix qu’il espère gagner.

9 Dans notre course chrétienne, nous
trébuchons tous : il nous arrive de dire
ou de faire des choses qui ne conviennent
pas, ou bien d’être blessés par les erreurs
que les autres coureurs commettent. Ce
n’est pas étonnant, car nous sommes im-
parfaits et nous courons tous sur la même
route étroite. Il est donc inévitable que
quelqu’un nous heurte ou que nous heur-
tions quelqu’un. Paul nous a prévenus que
nous nous donnerions les uns aux autres
des ‘raisons de nous plaindre’ (Col. 3:13).

8. Que fait un coureur s’il lui arrive de tomber ?
9. Que devons-nous faire s’il nous arrive de tom-
ber ?

Mais quand quelque chose nous fait trébu-
cher, ne nous focalisons pas dessus. Con-
centrons-nous plutôt sur le prix qui nous
attend. Choisissons de nous relever et con-
tinuons à courir ! Si nous éprouvons du
ressentiment et refusons de nous relever,
nous n’atteindrons pas la ligne d’arrivée et
nous ne recevrons pas le prix. De plus,
nous risquons de devenir un obstacle pour
ceux qui continuent de courir sur la route
étroite qui mène à la vie.

10 Pour ne pas « faire trébucher » ceux
qui courent à nos côtés, il est également
important de tenir compte de leurs préfé-
rences à chaque fois que c’est possible et
de ne pas insister sur nos droits (Rom.
14:13, 19-21 ; 1 Cor. 8:9, 13). Sous cet as-
pect-là, la course chrétienne est différente
d’une course littérale. Un coureur consi-
dère les autres comme ses adversaires, et il
veut être celui qui gagnera le prix. Il pense
avant tout à ses propres intérêts. Il essaiera
peut-être même de jouer des coudes pour
se retrouver à l’avant. Mais nous, nous ne
sommes pas en compétition les uns avec

10. De quelle façon pouvons-nous éviter de faire
trébucher ceux qui courent à nos côtés ?

Nous devons rester concentrés et
ne pas faire trébucher les autres
(voir paragraphes 8-12).
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les autres (Gal. 5:26 ; 6:4). Notre objectif
est d’aider le plus de personnes possible à
franchir avec nous la ligne d’arrivée et à
obtenir le prix, c’est-à-dire la vie. Nous
nous efforçons donc d’appliquer ce conseil
de Paul : « Ne recherchez pas seulement
vos propres intérêts, mais aussi les intérêts
des autres » (Phil. 2:4).

11 En plus de regarder juste devant lui, un
coureur se concentre sur la ligne d’arrivée.
Même s’il ne la voit pas, il s’imagine en train
de la franchir et de recevoir le prix. Il reste
motivé en pensant constamment au prix.

12 Les serviteurs de Jéhovah qui cou-
rent la course chrétienne jusqu’au bout
peuvent être sûrs d’obtenir la récompense
qu’il leur offre : la vie éternelle au ciel
ou sur la terre. La Bible nous donne un
aperçu de ce qui nous attend pour nous
permettre d’imaginer à quel point notre
vie sera belle. Si cette espérance est bien
réelle pour nous, nous ne permettrons à
rien de nous faire abandonner la course.

CONTINUE DE COURIR
MALGR

´
E LES DIFFICULT

´
ES

13 Les coureurs de la Grèce antique de-
vaient endurer des difficultés, comme la
fatigue et la douleur. Pour cela, ils ne pou-
vaient compter que sur leurs propres for-
ces et sur la formation qu’ils avaient reçue.
Comme ces coureurs, nous recevons une
formation qui nous apprend de quelle fa-
çon il nous faut courir. Mais nous avons un
avantage par rapport à eux : nous pou-
vons puiser de la force auprès d’une source
d’énergie infinie ! Jéhovah nous promet

11. Sur quoi un coureur se concentre-t-il, et pour-
quoi ?
12. Quelle magnifique récompense Jéhovah nous
offre-t-il ?
13. Quel avantage avons-nous par rapport aux
coureurs de la Grèce antique ?

que, si nous comptons sur lui, en plus de
nous former, il nous rendra forts ! (1 Pierre
5:10).

14 Paul a dû faire face à de nombreuses
difficultés. Il a subi des insultes et des per-
sécutions. Et parfois, il se sentait faible,
car il devait supporter une « épine dans la
chair » (2 Cor. 12:7). Cependant, plutôt que
de considérer ces difficultés commeune rai-
son d’abandonner, il voyait en elles l’occa-
sion de compter sur Jéhovah (lire 2 Co-
rinthiens 12:9, 10). C’est parce qu’il avait
adopté cette façon de penser que Jéhovah
l’a aidé à endurer toutes ses épreuves.

15 Nous aussi, nous subissons parfois des
insultes et des persécutions en raison de
notre foi. De plus, peut-être que nous
avons une mauvaise santé ou que nous
souffrons d’épuisement. Mais si nous imi-
tons Paul, chacune de ces difficultés peut
être pour nous l’occasion de bénéficier du
soutien plein d’amour de Jéhovah.

16 Es-tu alité ou en fauteuil roulant ? As-
tu des problèmes de vue ou du mal à mar-
cher ? Si c’est le cas, t’est-il vraiment possi-
ble de courir avec ceuxqui sont jeunes et en
bonne santé ? Oui ! Beaucoup de serviteurs
de Dieu âgés ou handicapés courent sur la
route qui mène à la vie. Ce n’est pas grâce à
leurs propres forces qu’ils y arrivent. Ils
puisent de la force auprès de Jéhovah en
écoutant nos réunions par téléphone ou en
regardant leur diffusion en streaming. De
plus, ils s’efforcent de faire des disciples en
donnant un témoignage aux médecins et
aux infirmiers qui s’occupent d’eux, ainsi
qu’aux membres de leur famille.

14. Comment 2 Corinthiens 12:9, 10 peut-il nous
aider à endurer nos difficultés ?
15. Si nous imitons Paul, de quoi bénéficierons-
nous ?
16. Même si tu es en mauvaise santé, que peux-tu
faire ?



17 Si tu as des limites physiques, ne laisse
jamais le découragement te convaincre que
tu es trop faible pour courir sur la route qui
mène à la vie. Jéhovah t’aime parce que tu
as foi en lui et parce que tu te montres en-
durant. Tu as plus que jamais besoin de son
aide, et il ne t’abandonnera pas (Ps. 9:10).
Au contraire, il se rapprochera encore plus
de toi. Remarque ce qu’a dit une sœur qui a
de graves problèmes de santé : «

`
A mesure

que ma santé se détériore, j’ai de moins en
moins d’occasions de faire connaı̂tre la vé-
rité. Mais je sais que les moindres efforts
que je fais font plaisir à Jéhovah, et ça me
rend heureuse. » Quand tu es découragé,
rappelle-toi que Jéhovah est avec toi. Sou-
viens-toi de l’exemple de Paul, qui a dit :
« Je suis content d’avoir des faiblesses, [...]
car lorsque je suis faible, c’est alors que je
suis puissant » (2 Cor. 12:10).

18 Certains de ceux qui courent sur la
route qui mène à la vie rencontrent une
autre difficulté. Ils doivent faire face à
une « épine dans la chair » que les au-
tres ne voient pas et ne peuvent peut-
être pas comprendre. Certains souffrent
par exemple de dépression ou de troubles
anxieux. Pourquoi la situation de ces chers

17. Que ressent Jéhovah pour ceux qui ont des li-
mites physiques ?
18. Quelle situation particulièrement difficile cer-
tains rencontrent-ils ?

frères et sœurs est-elle particulièrement
difficile ? Quand quelqu’un a un bras cassé
ou est en fauteuil roulant, tout le monde
peut le constater et il reçoit de l’aide. Mais
certains souffrent de troubles affectifs ou
mentaux qui ne s’accompagnent pas de
manifestations extérieures. Leur détresse
est tout aussi réelle que la détresse de celui
qui a un membre cassé, mais ils ne bénéfi-
cient pas toujours de l’aide et de la com-
passion des autres.

19 Si tu as des limites physiques ou affec-
tives et que tu te sens incompris, l’exemple
de Mefibosheth peut t’encourager (2 Sam.
4:4). Il était handicapé, et un jour, il a été
mal jugé par le roi David. Il n’avait rien fait
pour mériter cela. Mais il n’a pas laissé ces
choses le rendre négatif ; il appréciait ce
qui lui arrivait de bien dans la vie. Il était
reconnaissant à son roi pour la bonté qu’il
lui avait manifestée dans le passé (2 Sam.
9:6-10). Alors quand David l’a jugé injuste-
ment, il s’est efforcé d’avoir une vision glo-
bale de la situation. Il n’a pas éprouvé de
ressentiment contre lui à cause de son er-
reur. Et il n’en a pas voulu à Jéhovah pour
ce que David avait fait. Il s’est concentré
sur ce qu’il pouvait faire pour soutenir le
roi choisi par Dieu (2 Sam. 16:1-4 ; 19:24-

19. Qu’apprenons-nous de l’exemple de Mefibo-
sheth ?

Nous voulons continuer de courir
la course pour la vie malgré
nos difficultés personnelles
(voir paragraphes 13-20).
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30). Si Jéhovah a voulu que son exemple
se trouve dans sa Parole, c’est pour que
nous en tirions profit (Rom. 15:4).

20 Certains frères et sœurs qui souffrent
d’anxiété aigüe se sentent stressés et mal à
l’aise dans des situations de la vie courante
où ils sont en contact avec les autres. Ils
ont peur de la foule, mais ils continuent
d’assister à nos réunions et à nos assem-
blées. Ils trouvent très difficile de parler à
quelqu’un qu’ils ne connaissent pas, mais
ils font l’effort de prêcher. Si c’est ton cas,
sois sûr que tu n’as pas à affronter ces dif-
ficultés seul. Beaucoup doivent mener des
combats semblables au tien. Rappelle-toi
que Jéhovah apprécie les efforts que tu
fournis de tout ton cœur. Le fait que tu
n’as pas renoncé prouve qu’il te bénit et
qu’il te donne la force dont tu as besoin
(Phil. 4:6, 7 ; 1 Pierre 5:7). Si tu continues
de le servirmalgré des limites physiques ou
affectives, sois convaincu que tu as son ap-
probation�.

� Voir l’émission de mai 2019 de JW Télédiffusion, qui
contient des suggestions sur la façon de gérer son
anxiété, ainsi que des exemples de personnes qui réus-
sissent à le faire (à retrouver sur jw.org˙, sous BIBLIO-
TH

`
EQUE˛ JW T

´
EL

´
EDIFFUSION).

20. Quel effet une anxiété aigüe a-t-elle sur cer-
tains, mais de quoi peuvent-ils être convaincus ?

21 Heureusement, il y a des différences
entre une course littérale et la course chré-
tienne. Dans les jeux de la Grèce antique
que Paul avait à l’esprit, un seul coureur
gagnait le prix. Dans la course chrétienne,
tous ceux qui endurent fidèlement reçoi-
vent le prix : la vie éternelle (Jean 3:16).
De plus, dans les jeux de l’époque de Paul,
tous les coureurs devaient être en bonne
condition physique ; sinon, ils avaient peu
de chances de gagner. Dans la course chré-
tienne, beaucoup endurent malgré des li-
mites physiques (2 Cor. 4:16). Avec l’aide
de Jéhovah, nous continuerons tous la
course jusqu’au bout !

21. Avec l’aide de Jéhovah, que parviendrons-
nous tous à faire ?
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DESCRIPTION DES ILLUSTRATIONS Page 27 :ˆ
Etre actif en prédication aide ce frère âgé à rester
dans la course chrétienne. Page 28 : Nous pour-
rions faire trébucher les autres en insistant pour
qu’ils boivent de l’alcool ou en ne limitant pas no-
tre propre consommation. Page 30 : Même s’il est
sur un lit d’hôpital, un frère reste dans la course
chrétienne en donnant un témoignage au person-
nel soignant.

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

˛ De quelle course
Paul a-t-il parlé ?

˛ Quelles difficultés
pouvons-nous rencontrer ?

˛ Comment pouvons-nous
endurer ?

CANTIQUE 144
Fixons nos regards sur le prix !
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EN COUVERTURE :
Frère Rutherford et d’autres chrétiens oints
ont proclamé avec courage les jugements
de Dieu contre ce monde méchant
(voir article d’étude no 14, paragraphe 8).
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Comment ce papillon a-t-il aidé
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